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1 .  INTRODUCTION 

Ce projet de recherche sur la lutte anti-tsétsê en zone forestière 
de Czte d'Ivoire. (foyer de trypanosomiase humaine de Daloa) se propose de com- 
parer l'efficacité das pièges, des écrans simples et modifigs er~ vue de sélec- 
tibnner une &thode do lutte peu coûteuse et applicable par les Communautés 
viilageoises. A ce cÔtd technologique, s'ajoute un problème méthodologique : 
une lutte efficace au niveau du village aura-t-elle un impact sur les glossines 
das plantations environnantes ? Dans ce cas, pourra-t-on évaluer le rayon 
d'action d'un centre de piégeage ? Quel est le rôle des glossines da la Lobo 

dans la colonisation das champs de culture ? Les réponses B ces questions de- 

vraient permettre de sélectionner la meilleure méthode de lutte dans ce type 
de foyer. 

Dans ce rapport, nous faisons une analyse sommaire des premiers 
résultats obtenus de décembre 1983 ãmars 1984. 

2. PRESENTATION DE LA ZONE D*ETUDE 

Elle est située de part et d'autre du fleuve Lobo dans la Préfecture 
de Daloa (Centre-hest de la CÔte d*Ivoire). Trois villages Wiaboua (ethnie 
autochtone) dans la Sous-PrGfecture de Zoukougbeu serviront de zone d* assai 
(Liabo, Débo, Bassarakuh6). Les villages t6moins (Pateguedea 1 et 2 et Balia) 
appartknnent à la Sous-Préfecture de Daloa e t  sont peuplBs da BQtés (ethnie 
autochtone) Fig. 1 . 

La Sous-Prgfectura de Zoukougbeu ( 7' Op - Q038'W - 7'0' - 6°400W) 
2 couvre. environ 1 500 km et est  traversée d'est en ouest par l'axe routier 

Daloa-Man. Le réseau routier de cette région est. peu dense et se rbsuine au 
sud 2 la seule piste Grégbsu-Bassaraguhé longue de 30 kn sur laquelle se 
situent les 3 villages expérimentaux. 

La nise  en eau récente du barrage hydro-glectrique de Buyo a entrai- 
né le déplacement et le regroupement das populations des villages riverains du 
fleuve Sassandra dans la région de Guessabo. Couverte dgune for& dense jusqu*à 
ces dernières années, cette Sous-Préfecture est soumise actuellement 2 une 
colonisation rapida due à un afflux important de populations allogènes. La 
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c Sous-PrEfectura de Zoukougbeu, anciennement Canton Niaboua-Daloa constitue en 
gros la moia du terroir de l'ethnie Niaboua, le reste de ce terroir étant le 
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Canton Niaboua-Issia qui est son prolongement naturel au sud. 

Cette rEigion a ét6 atteinte dans les  années 1940 p r une impor- 
tante 6pidhíe de trypanosomiase (Domergue, 1981) . A partir de 1955, le 
nombre da malades dépistés d6croissait rapidement (20 en 1955, 2 en 1960). 

De nouveaux cas sont signalés en 1968 et en 1969 et 2 partir de 1976, lo 
nombre de malades dépistés passivement recommençait à croîtra, entrafnant en 
1981 la reprise des prospections systématiques t 72 malades furent dépistés 
en 1981, 32 en 1982, 29 en 19133 et 24 durant les deux premiers mois de 1904. 

Corinne dans l'ensemble du d6partement de Daloa, I'endémie trypaniqua 
se caractérise par une très grande dispersion des cas, puisque luéquipe de 
protection du Secteur de Santé Rurale de Daloa en a dépisté dans la quasi- 
totalité des villages de la Sous-PrGfecture. Mais alors que partout ailleurs 
les allochtones représentent la majorité des malades (80 il 95 % des cas) dans 
cette Sous-PrEfecture, ce sont les autochtones qui fournissent 70 b 80 Z dos 
malades dépistés. Mieux, dans certains villages, alors que 1'011 trouvait une 
proportion de 4,s % de malades dans la population autochtone, l'examen attentif 
de la population allochtone, plus nombreuse, ne permettait ds dépister-aucun 
malade. Dans cas conditions, on peut penser que le faciBs épidémiologique de 
la trypanosomiase dans cette rdgion est probablement difEérent pour le moment 
de ceux qui ont ét6 6tudiGs en d'autres endroits du département, notament 2 
Vavoua et Daniafla. 

3. TRAVAUX REALISES 

- la cartographie de lPoccupztion des sols 
- la recensement de la population et L'Btude de ses mouvements 

3.1.1. La cartographie do l'occupation du sol à deux échelles : 
1/50 000 et 1/20 000 

La carte au 1/30 O00 est une carte somaira. Elle couvre la zone 
dvétucle comprise dans le. triangle formé par las axes routiers Daloa-Guessabo- 
I d a .  Daloa, soit environ 1 600 hi . I1 s'agit d'une reprise du FOND DE CARTE 2 
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I@ 1966 qui sera complétée sur le terrain. Cette carte informe sur : 

- le rgseau hydrographique 
- le relief 
- lvoccupation des sols par les grandes formations vég6tales 
- lohabitat 
- l e  réseau de communication 

La carte au 1/20 O00 résultera de 1Oagrandissement du fond de carte 
au 1/50 O00 sur laquelle seront port& les résultats de la photointerprétation 
eux-mêmes complétés par une étude sur le terrain. 

C ' e s t  une cartographic? détaillh ,de l'occupation du sol qui fera 
ressortir les différents faciès paysagiques : les champs de café, de cacao, de 
cultures vivri8res9 les 2lots forestiers, le réseau de pistes et de sentiers 
ainsi que les campements. 

2 Enfin un secteur d*environ 600 m autour dvun certain nombre do 
pièges fera l'objet d*une division en Pphoplex~lsgr et décrits. (description du 
relief = contenant plus description des différents strates de v6gétation et 
les Bl6ments superficiels des sols = contenu). 

3.1-2,  Le recensement de la population et 1'8tude de ses mouvements 
comportent : 

- l e  recensement g6néral de la population des 6 villages 
- l'effectif 
- la structure en 2ge et par sexe de la population 
- lVethnie 
- le type d'habitat (village ou campement ou les deux) 
- les activités (cultures - élevage:- $che artisanale) 

LDétucle du comportement de la population se-fera dans deux villages 
dont l'un appartient 2 l*ethnie Bé& et lvautre à lQethnie Niaboua et comprendra 
les aspects suivants : 

,.Y 

- Détermination des points centraux (champs, points dveau, etc,. e) 
- Description das mouvements quotidiens de la population 
- Mesure de l*intensitG des flux en direction das différents points 
centraux 

. * / *  
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3.2.  E_-%--_-- In ustes garasitologipg~ ----- _--- 
Une prospection mgdicale a ét6 effectuée par la Secteur de Santi2 

Rurale de Daloa en février 1984, L'examen a porté sur 1 SOO personnes repré- 
sentant les diffgrsntes ethnies présentes dans cette région. La technique 
utilisée pour le dépistage des malades est le t e s t  d'agglutination directe : 
CATT. Tous les cas d6pistés (14) sont s i tu6s  en zone Niaboua. Aucun malade n'a 
été dépisté dans las villages témoins Bét4. 

3 .3 .1 .  Nodifications apportées'au programe 

. Notre Qtude porta sur les terroirs villageois des deux ethnies 
autochtones BEté et Niaboua qui s'Btendent jusqu'au fleuve Lobo. Elle corcplBte 
donc les travaux de lutte on cours dans le foyer de trypanosomiase humaine de 
Vavoua qui se déroulent dans les plantations de café-cacao des émigrés vol- 
taïques plossis, 

. Nous voulons cester uniquement lQe€fet des pièges e t  des écrans 
imprégnés da pyr6tlroPdes de synthèse sur les populations de glossines, De ce 
fait, nous avons ét6 amenés à éliminer le traitement insecticide de la végé- 
tation avant la pose des pièges. 

3.3.2.  Essais de pièges 

Jusqu*B présent, aucune Gtude n'avait été entreprise en Afrique de 
l'Ouest pour Qvaluer le pi8ge monoconique de Lancien (Lancien 1981). De ce 

fait, nous avons voulu tester ce piège en utilisant du matériel local dispo- 

nible. Les résultats présentés ici sont ceux dPun essai; il faudra donc 
attendre dPautres résultats complgmentaires pour pouvoir tirer des conclusions 
dgfinitives. 

Une comparaison par le tist du chi2 des captures de 6 pièges (piège 
biconique Challier et Laveissière (C.L.) =: A; piège Lancien avec cane supé- 
rieur en tulle moustiquaire = B; piège C.L. sans cône inférieur = C; piège C.L. 

avec cône supérieur en matière plastiqua = D; piège Lancien = E; piège Lancien 
sans banderoles bleues = F) en carré latin en prenant le piège biconique (ChaX- 
lier s.t: aZ., 1977) comme réErence montre : 



- 5  - 

. Une meilleure efficacitg du piège Lancien avec cane supérieur en 
tulle moustiquaire (X2 = 17,414 ddl, p inférieur 2 0,Qlg tableau 1) .  . Une très bonne efficacité du piège Challier-Laveissière sans cane 
inférieur bleu. En ef€eto pour 100 glossines prises gar le pSge biconiqua B 

cône inférieur bleu, le piège C.L. sans cône infgrieur en a capturg 128. 

Le piège C.L. avec cane supérieur en plastique capture en géngral 
moins de mouches. Ceci est probablement lié 3 la tempgrature Qlevée B l'intQ- 
rieur de ce piège. 

3.3.3.  AgressivitB des glossines selon le biotope 

Des captures ont été faites à l'aide du piège bi onique et d'appât 
humain (capture sous un tulle moustiquaire dans la galerie forestière de la 
Lobo et dans un village oÙ l'on pratique l'élevage du porc). Les résultats de 
3 jours de capture par mois dans ces deux biotopes sont donnGs au tableau 2 ,  

Lganalyse de ce tableau montre que : 

. Dans la galeria forestière, le pisge capture en général plus de 
femelles. En effet, le test du chi 
récolt6si montre une différence significative (2 = 9,232, 2 ddl, p inférieur 
3 0,Ol). Alors que dans le mgme biotope, les résultats de la capture sur app& 
humain ne pennettent pas de mettre en évidence une différence entre le nombre 
de mâles et de femelles (8 = ! , 92 ,  2 ddl, p supérieur 5 0,05). 

2 
c- entro le nombre de mâles et de femelles 

. Au village, 

- Les males sont plus agressifs que les femelles. En effet, 
dans ce biotope, les femelles viennent moins au captureur, ce qui donne un 
'sex-ratio ( X  de femelles) nettement faible (36,Q X). I1 est probable que les 
&les sa dsplacent plus fréquemment que les femelles, ce qui expliquerait la 
différence observée, 

- L'attraction purement optique du piège biconique est glus 
efficace que l'odeur produite par un captureur. 

En effet, 3 La périphérie du village, le piège capturs 5,6 fois 
plus de mouches qu9un captureur (sous moustiquaire). 

.. ./.. . 
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Dans un biotope 06 les hôtes potentiels des glossines sont: très 
di~p@1s&.-  (galerie forestière) l'agressivité des mgles; et das femelles est 
comparable. Dans ce milieu, les glossines doivent se déplacer 8 la recherche 
de la nourriture. Par contra, dans le village 1s porc est un hôte de choix et 
de plus il est disponible. Cette tendance zoophile des glossines expliquerait 
alors la différence de comportement observse dans les deux biotopes. 

Parmi les 3 expèces de glossines (G, paZpaZis, Ge paZZkra et G. 

nigrofuwa) présentes, seule G, paZpaZis est attirée par l'home, En effet, 
sur un échantillon de 213 glossines rgcoltées sur homme, nous avons I 212 G. 

paZpaZis (I04 n"ales, 108 femelles) un seul mâle de G. paZZicera.Aucun sp6- 

cimen de G. nigrofusca n'a été capturé sur home. Ces rgsultats traduisent 
donc uno différence de choix alimentaire. des trois espèces de glossines. 

3 , 3 . 4 .  La distribution et la hauteur de vol des glossines 

Une expérience sur 1'6tude de la distribution des glossines sur 
un écran (aléatoire, homogbne, agrggat) et leur hauteur de vol est en coursI 
Le faible nombre de mouches récoltges (60 )  ne permet pas, pour le moment, de 
tirer des conclusions. 

3 .3 .5 .  L*écodistribution des mouches 

Un transect r6alisê entre le village et la Lobo a montri5 que sur les 
3 espèces de glossines rGcoltées (Ge paZpaZCs, G. paZZCcera et Ge nigrofuscal, I 

G, paZpaZis est l'espGce la plus abondante. L'examen das tableaux 3 et 4. montre 
que la densité apparente de cette glossine eist 6levGe aux abords d i  fleuve. . 
Lobo et dans les bas-fonds humides. E l l e  est relativement faible 2 la pzri- 

ph&%e du village, dans les plantatiosde café et cacao et dans les carrpeinenta. 
La përiphgrie du village est caract6risée par une majoritG da glossines ̂ agé.es 

(tableau 5). Dans ce biotope, on rGcolte trSs pau de jeunes mouches. Par con- 
tre aux abords du fleuve Lobo et dans les bas-fonds humides on capture nette- 
ient plus de jeunes glossines. Dans ces milieux, la population glossinienne est 
très équilibrée (présence da nullipares, jeunes pares e t  vieilles pares). 

3.3,6. Programme des mois d'amil-wiai et juin 1 
Les e n q u h s  ggographiquss, les Gtudes da la biologie das glossines 

at les essais de differants pièges seront poursuivis. 
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Au mois de mi, aura lieu la pose des différents supports imprs- 

gnés d insecticidas et les prfdêres Gvaluations entomologiques. 

c 
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Tableau 1 ,  Comparaison des captures sur G. puZpaZis 2 l'aide de 6 pièges en 
carrQ latin (A = piège biconique Challiar-LaveEssière C.L.) ; 

B = piège Lancien avec cône supérieur en tulle moustiquaire; 
c = piège C.L. sans &ne inférieur; 
D = pibga C.L. avec cône supérieur en matière plastique; 
E = piège Lancieng 
F = piège Lancien sans banderoles bleues). 

D I RapportG à 100 glos-l 
B sines du pisga C.L. 8 Types de. piège i Nombre de glossines P, 

? 

B 
? 
I 
8 
I 

o 
1 

I I  

P 
I 3 

c ? 
? 
8 D 

E D 
8 
p. F 

160 

1 128 8 
9 
P 72 B 

P 
! 87 .p 

60 



Tzbleau 2. Comparaison des capturas du piège biconique et de l'appât hmain 

sous moustiquaire 2 (EI = &les - f = fc"llss) 

p. ! P I B 
p. 
I 
p. 
0. 
P 
P 
P 

I 
P 
8 
P. Galerie 
P 
p. 
I (Lobo) 
B 

D 
P 

forestière 

! I P Janvier FQwier Mars Total p. 
P 
D 

k! D 8 
I I P 

I 
I - P Piège I E I - 

I P 
B Village P 

- I o 
I Sex-Katio ; 

P 
I 20 26 46 

5 2  50 102 p. 
P 

72,o 66,O 6920 9 

- m I I - I I f o 
I P ! sex-ratio p. ! 

- Appât humain 

8 IO 
4 6 

I 18 

10 I 
P 
D 36 ,O 
f 

4 



Tableau 3. Densité apparente et sex-ratio de G. ~~&akk dans différents biotopes 

de la zone d'essai 
() : Effectif des mouches 

0 0 DAT .! Sex-ratio 0 DM? 0 Sex-ratio 0 
0 ----------------------------------------~------~----~----~------~ oo-~-----~---p------v----------------~---------------g D . 
0 0 0 0 0 9 
0 Lobo 0 37,2 (223) 0 60,Sl (135) 0 990 (54) 0 40,7 (22) 0 
9 p Campement ; 5,Q (45) 8 0 55,5 1,3 (12) ; - e 
0 Bas-fond humide i 21,Q (189) 0 

(25) f. (6) f 
63,O (119)- 897 (52) i 26,9 (14) 0 

0 - 0 ; ,o ; ; ; . Liabo 4,s (55) 58,2 (32) H 1,6 (20) (14) 
0 Villages . Débo i' 20,3 (122) i 68,Q (83) 0 7,8 (94) .i 54,2 (51) 4 

0 - - 0 . Bassaraguhé 0 3,O (27) . (161 0 1,9 (17) (4) i ,o ; ; ; 
0 0 8 0 0 "' v . 



Tableau 4 .  Densité apparente, sex-ratio et composition par groupe df^age da 
G, paZpaZz”s 8 la périphgrie de Bateguedaa (village ténoin). 
() : effectif des  mouches 

. i  . D I Jeunes pares V ;Vieilles pares I Nul 1 ip ar e s Sex-r at i o 
I P I I DAP I I I 

P P 

P Ekrs 
I 
P ? P I 

* .  
8 . 
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Tableau 5. Densitg apparente, sex-ratio et composition par groupes d'Qges da G, paZpaZis 
sur un transect (Lobo - pis te  - canpement - plantation cafG e t  village) 
(1 : effectif de mouches 

! ? B P P ! 1 
I Lieu I D M  ! Sex-ratio ! Nulaigares ! Jeunes pares ! Vieilles pares I 
P ! 8. I !2 I .p 
D D I B I 9 ? 
P 
o Lobo p. 
P Piste 
I 
P 
I Café 

CEElp@Dent 

9 ; Village 

9 I 
I a 16,8 (148) a 

! - (1) P 

43,1% (28) I I 33,8% (22) I ' 23,1% (15) I 53,o ( 8 6 )  o - - P 1,2 (11) D ! - (2) P - 
1,3 ( 4 )  I 

ma 
P 
B 

I 
? 

9 - ( 1 )  I -  I I -  - (11 )  

@OSO (121) 

B 6,O (18) P 

o 8,4 (201) I 
! Q2,1% (54)  ! 

8,0% (7) D 29,9% (26) P 
o I 

P 
I 

&S. 

Q h 


